
» Ce rapport peut se résumer a peu près comme suit : 
» Si on admet : 

» i* Que les lanternes a gaz éclairant les rues particu
lières seront les mêmes qaecei les platées dans le réieau 
des voies publiques, qu'elles brûleront, comme e l l e s . a » 
litres de gaz à l'heure, et qu'elles seront allumées toute 
la unit; 

ù T*" ^ n e ' e s Propriétaires de«dites rues paieront l'ins
tallation de ces lanternes et de leurs branchements, plus 
une part contributive dans les frais de pose de la con
duite maîtresse correspondant a ce qui serait nécessaire 
pour l'.ilimeulaliou du* dites Unièmes . 

» 3* yu'ils paieront une redevance aiuuipi'e fixe |>ar 
mètre courant de front à rue pour désintéresser 
l'usine a gaz des frais d'entretien, de nettoyage, d'aliu 
n a g e et de fourniture du gaz ; 

» 4" (jue l'ensemble de ces frais, tant d'installation 
que d'exploitation, ne représente pas, pour les intéressés, 
• n e charge plus lourde que la redevance annuelle de 
80 francs par lanterne qui est exigée des propriétaire* 
des rues particulières a Houbaix. 

» Ou trouve que toutes ces conditions sont conciliées 
en faisant payer aux Intéressés, par mètre courant de 
Iront à rue, nne somme de t fr. 40, une fois payée pour 
frais d'installation, et une redevance annuelle de 0 fr. 55 
pour consommation de gaz et entretien des appareils. 

» Il y a lieu d'observer, a ce sujet, que, moyennant 
ces versements, l'usine à gaz, bien qu'étant exactement 
désintéressée 'les frais spéciaux relatifs a la construction. 
& l'install »tion et à l'entretien des appareils, n'eu per
dra pas inoins environ 

3 centimes par mètre cube sur it 
>as intiins euvinpu „ i 
fourni, mais il e>l vrai de dire qu'elle espère Iroi 

. . . . . . . . . i l , . d e c e sacrifice par la tournitui ver 
du gaz dans les maisons. _ _ _ _ » ^ ^ ^ ^ 

» On peut ajouter que les rues particulières, malgr 
ces charges, seront mieux traitées, quant a l'éclairage, 
que partout ailleurs puisque — - " • ' > " i«ni«niM a ) n . 
.,„„ , en effet, l<w lanternes cou 
sommeront JOO litresi de g a z a l'heure, au lieu de 14o 
litres qui est le débit adopté presque partout, notamment 
à Houbaix et qu'au surplus ces mêmes lanternes reste 
ront allumées toute la nuit, au lieu d'être éteintes à i l 
heures du soir. 

» F.u résumé, messieurs, les conditions & faire signer 
par les propriétaires des rues particulières seraient les 
suivantes : 

» i* Paiement à la ville des sommes fixées ci-dessus, 
c'est-a dire celle de deux francs quarante centimes de 
front a rue le mètre courant, une fois payée, pour tous 
frais d'installation, et celle de cinquante cinq centimes 
annuellement, anssi par mètre courant pour l'o
rage: 

» 2° Droit pour l'usine à gaz d'établir, dans les rues en 
question, tels tuyaux qu'elle jugera nécessaires pour as
surer tant l'éclair.,ge de la rue que celui des maisons par
ticulières et la bonne répartition du gaz dans le quar
tier; 

» 3* Lesdits tuyaux ainsi que les appareils d'éclairage 
de la rue arec leurs branclieuieiils resteraient, pour la 
totalité, la propriété exclusive de la ville: 

» 4* Les intéressés se constitueraient, dans chaque rue, 
en syndicat, représenté, vis-à-vis de la ville, par un dé
légué pécuniairement responsable; 

- "» L'abonnement pour l'éclairage au gaz de la rue 
r une durée de dix ans. 

membres desdites commissions, 
présents a ta réunion, mont chargé. Messieurs, de vous 
demander de vouloir bien donner votre approbation aux 
conditions euoncées ci dessus. » 

— Adopté. 
L e » é l e c t i o n * m u n i c i p a l e s . — On a c o m m e n c é . 

mercred i , la distribution des cartes d'électeurs : e l les 
sont de c inq couleurs correspondant a u x cinq bu
r e a u x de v o t e , savoir : 1er bureau, Hôtel-de-Ville, 
j a u n e ; 2e bureau , Bourse du commerce , ver ic; 3e 
bureau . Ecole de la rue des Orphelins, rouge; 4e 
bureau , Hôtel-Dieu, violet; M bureau, Ecole de ia rue 
de Gancl, gr i se . 

dernier adieu . On souleva l e sua ire qui recouvrai t la 
figure de la m o r t e . C'était la v ie i l le f e m m e . La j e u n e 
flfle avait été m i s e , par erreur , d a n s le cercuei l pré
paré pour la v ie i l le f e m m e . 

Les. funérai l les de la f e m m e ont é té r e m i s e s à au
jourd'hui On disait qu'il était indispensable de pro
céder à l ' exhumat ion de la j e u n e fille. 

M é n a g è r e s ! — Goûtez le délicieux beurre de la 
grande laiterie d'Oostcamp à 3 f r . 5 0 le k i log . 

Dépôt chez Tanghe-Verdonck, r u e de l'Hôtel-de-
Ville, 4, Tourco ing . 7G573 

U n hardi coquin — Mardi soir, Pierre Dassonville, 
âgé de (W an», marchand de papiers à lettres, né à Guig
nes et François Merlot. 28 ans, né à Parenty rPas-de Ca 
lais), croyant qu'il leur était loisible de choisir leur 
auberge nu demandant un billet de logement, avaient 
laissé leurs bagages chez M. Deslombes, rue de l'Amiral 
Courbet, avant de se prés, nter à la police: mais comme 
ou établit un roulement régulier entre ce dernier établis 
-eir.enl et « La Hotte de Paille, » c'est de ce coté qu'Us 
lurent envoyés. 

En sortant du poste, Merlot dit à son compagnon d'in-
fortune, qu'étant plus jeuue que lui, il irait reprendre 
es bagages chez M. Destonibes et les porterait a la «Botte 

de paille..> 
Mais ou l'attendit en vain ; et, mercredi matin, le 

ualheureux colporteur constatait qu'il manquait da s sa 
holls une montre en nickel, une chemise, et un pan 
a on t 

Merlot s'était dit autorisé par Dassonville à prendre ee* 
ihjels qu'il allait lui remettre au logement désigué par 
la police. 

Lo coquin a dû quitter la ville le soir même. 

Maroq. - Un batelier qui se noie. — Jules slaés, âgé 
de 63ans, né .. imukerque. patron de la M a n d é e « Le 
Belle-Julie», chargée de grains pour le compte de M. 
Catry, était amarrée au quai de déchargement des mou
lins. Lundi dernier le batelier reçut la visite d'un neveu, 
et on passa, avec le domestique du bateau, une partie de 
la journée à l'estaminet ' —** O K '•' 
du soir. 

A peine le domestique était-il descendu dans sa cabine, 
i.-,...... „„•;! nnionrtii la chntn d'un corns 

actuel du Bureau de bienfaisance et à le remplacer parle 
traitement à la visite. 

M. le Maire estime que le Conseil municipal n'est guère 
compétent pour statuer sur une question de ce genre; 
c'est i l'administration du Bureau de bienfaisance à 
s'en préoccuper. 

M. Dron estime de son coté que le Conseil est en droit 
de formuler nn vœu ; qu'il y a quelque chose a faire 
dans l'intérêt du bon fonctionnement du service médi
cal : mais il n'admet pas lesJj moyens prônés par M. Del 
phin Dumortier. 

M. Tack dit que la d senssion de ce vœu en séance 
publique offre certains cotés délicats en ce qui concerne 
les médecins, l'administration charitable étant amenée à 
communiquer les décisions qu'elle a dû prendre à cet 
égard. 

En résumé le conseil invite la commission du bureau 
de bienfaisance à étudier le moyen d'améliorer le fonc 
tien usinent du service médical. 

Autres vœtuc de M. Detphin Dumortier. Le conseille! 
demande que l'administration fassedesdéniarClies a l'effet 
d'obtenir une permission de 8 jours pour les jeunes tu>-
dats de Tourcoing actuellement sous les drapeaux afin 

3u'Mi puissent-assister aux fêtes du Centenaire : lesfraïf 
e route de ces jeunes gens seront i la charge de ta ville. 

Renvoi a la prochaine séance pour la prise en considé
ration. 

service public d'hygiène. — M. Drou donne lecture d» 
oeil précédemment dépose en séance en vue d'orgauisci 
Tourcoing nn service public d'hygiène. 
M.le Maire entre dans de longues explications pour éta 

nlir quHl'adiiiiiiistralinn n'est pas restée inactive et qu'elli 
i loujuirs pris, en as d'épidémie, toutes les mesures di 
prévention exigées par les circonstances. 

Le vmu de M. Dron est rsuvoyé à la commission des 
finances. 

Le travail dans let usines. — M. Taek invite l'idmin 
(ration i veiller & l'application stricte de la loi de 1848, 
limitant a 12 heures la durée -du travail dans le-
usines. 

Des explications fournies, il résulte qne dans certain 
élargissements, an travaillerait jusqu'à 13 et 14 heures. 

M. le Maire promet d'y aviser. 
Le Conseil se constitue en comité secret pour examinei 

quelques demandes de soutiens de famille et la s é t n o 
est levée à minuit nn quart. 

Les condamnés se decompos»nt ainsi : nn a mort, 2 
aux travaux forcés a perpétuité, 2 anx travaux forces a 
temps, S a la réclusion et 11 a l'emprisonnement. 

En outre de la peine de mort et des deux peines per
pétuelles, la Cour a prononcé un total de 10 années de 
travaux forcés, 30 ans de réclusion. 29 ans et 4 mois de 
prison. 

Elle a fait denx fois, pendant la session, l'application 
de la loi Bérenger. 

Une bombe a Hazebronclc. — Mardi matin un on-
. rier de l'fiidicafeur d'Ilazrbrouck. le relieur Liouet, en 
venant à son travail, a trouvé une petite bombe sur le 
seuil de la porte de la maison de M. Auguste Minne, ren
tier, rue de la Paix. 

C'était nue boite ronde en fer-blanc ayant contonu des 
conserves alimentaires, haute de 10 4 12 centimètres, en
tourée en partie d'une grosse ficelle et enveloppée 
dans une feuille de papier bleu. De la plaque supé
rieure émergeait une mèche ayaut de 4 à 5 centimètre». 

Le relieur -Lionel a porté l'engin an bureau de M. le 
.commissaire de police qui a immédiatement ouvert une 
enquête. 

L'énotion a été vive en ville pendant une partie de la 
tournée, alors snrtout que la veille II avait été beaucoup 
question du passage dans le pays d'nn anarchiste étran
ger contre lequel un mandat d'arrêt était lancé.On était à 
se demander si après les bombe;, signalées dans plusieurs 
grandes villes les dynamiteurs viendraient envahir nos 
campagnes. 

U bombe a été ouverte par M. Quéva, pharmacien, 
elle ne contenait que du sable, des cendres, de la terre 
glaise et un peu d'ouate. 

C'est U une fumisterie de mauvais goût. 
U n acc ident mortel a l a « a r a d'Haaebrouok. — Le 

garde-frein, Alexis Hilmoiue, cél bataire, âgé de 25 ans, 
" été broyé, mardi, vers 2 heures de l'après-midi, a la 
./are de Balnbecque, par un train qui lut a passé sur le 
co ps. On l'a relevé avec les deux jambes broyées, les 
bras coupés et une partie de la tête écrasée. 

R e v u e «le» l i e u x M o n d e s . — 13. rue de l'Univer
sité, Paris. — Sommaire de la livraison du 1" mars. 
I. L'idole, deuxième partie, par Mme P. Caro ; 11. L'ps-
sislance par le travail, i. Fant-il faire la charité ? par 
M. le comte d'IIaussonville, de l'Académie française ; 111. 
Le ministère Alleuslciu-Douna et la rentrée de' Harden-
berg (1809-1810, par M. Godefroy Cavaignac, député ; IV. 
Les Castes dans l'Inde, u. Le passé, par M. F.mile Sènarl, 
de l'Institut de France : V. La Nonne Alferez, par M. José-
Maria de Heredia, de l'Académie française ; VI. L'union 
des églises et l'église orthodoxe : VII. Je le jure . . . récit, 
par M. Masson-Forestier ; Mil . Un regard en arrière. Les 
cerroristes russes, par M. le vicomte Kugène Melchior de 
Vogiié, de l'Académie française; IX. Un parsi à Londres 
et ses réflexions sur la civilisation anglaise, par M. G. 
Valbert ; X. Les revues allemandes, par M. T. de Wyzcwa; 
XI. Chronique de la quinzaine, histoire politique et 
littéraire ; XII. Bulletin bibliographique. 

Prix de l'abonnement : Paris, un au, .Ml fr.; six mois, 
26 fr.; Trois mois, 14 fr. Départements, un an, 56 fr.; s ix 
mois, 29 fr.; trois mois, 10 fr. Ftranger, un an, 62 fr.; 
six mois, 32 fr.: trois mois, 17 fr. Les abonnements par
tout du 1er et du l o de chaque mois. 36786d. 

ETAT-CIVIL.—ROVBAIX 

à l'avant du bateau, qu'il entendit la chute d'un corps 
dxns l'eau; il courut aussitôt à la cabine principale, à 
l'arriére, occupée par le patron, et la trouva vide. 

On fit immédiatement des recherches et on retira bien
tôt le corps du malheureux batelier. Tous les soins ont 
été inutiles : l'asphyxie était complète. 

l i r a s MTGAII.ES ET D'OBITS 
d e p u i s S f r . l e c e n t 

vipaiMKRiiALrnipRiBOnx. — A V I S G R A T U I T (Uusia 
Journal d Houbaix (Grande édition) dans le PalitJout • 
nal de Houbaix 

serait consenti pou 
L'unanimité des 

On sait quo l'emplaco-

T . T T . T .TFT-
B o u r s e l ln l ère . — Lins de pays. — Les lins sontàpeu 

prés épuisés en campagne. Prix très bien teuus. 
Lins de Russie. — Les afTaires ont été des plus i 

tieiules cette semaine, le peu qui s'est trait • a été en lins 
rouis à l'eau a livrer. Prix faibles pour ces derniers, sans 
changement pour les lins rouis i terre. 

Kloupes de peignage. — Les transactions sont peu im 
porta.it s en ce moment. 

Fils. — Les affaires continuent A être calmes ; prix 
fermes. 

l'ils de jute. — Un peu plus d'affaires que la semaine 
dernière. Prix sans changement. 

Toiles. — Assez bon courant d'affaires ; prix fermes. 

Concerts et Spectacle* 
~«. Cercle de l a Concorde, dont le siège est m e Pel-

lart, donnera, le lundi 5 mars prochain, dan, sa grande 
salie des fêtes au Cercle, une soirée bachique qui com-salle des fêtes au . 
mencera à huit heures précises 

Le c o n c o u r s n m v r a i w . — 
mt dés igné pour l e s plantes pouvant supporter le 
lin air est le futur square de l'Holel-de-Ville, qui 
~» tA.,io« i*,* facil ités poss ibles pour y établir des 

L e c o n c o u r s h o r t i c o l e 
m e n t 
plein «... «-, . 
offre toutes les facil ites poss ibles pour . 
rocai l les , des mass i f s et autres ornements des plus 
b e a u x jardins . Mais pour cela il était nécessaire de 
s'y prendre longtemps à l 'avance. Aussi a t on com
m e n c é mercredi les premiers t ravaux consistant à 
c lore ce v a s t e terrain par " " • ««iid< 
p lanches . 

.QNSEIL MUNICiPAL DE TOURCOING 

u n e solide clôture e n 

Séance du 28 (écrier 
En raison des réparations faites actuellement à la 

grande salle des mariages la séance a lieu dans le futur 
prétoire de la ju^ice de paix. 

La séance est ouverte à neuf heures, sous la présidence 
de M. V. Hassebroucq, maire. 

Sont présents : MM. Hassebroucq, maire ; Diéval, ad
joint : Louis Honoré, Ducoulombier, Salembien. Sénélar, 
Honoré Colson, Muller, Delphin Dumortier, (ioube d'Au-

L e a fè tea d u C e n t e n a i r e . u n e grauue i n u » zm, Aug. Dalle. Despinoy, Dron, llerzin, Cruque, Tack. 
a e u l ieu, mardi soir , dans l 'ancienne salle de la .lus- i Excusés : MM. Lefraiiçois, Dlial-Descy. 
t i c e d e p a i x de l'Hôtel de-Ville, la seule d isponible! . »'• Masure, secrétaire, donne lecture du pioces-verbal 
. „ ; r B S ,V•u.tupU.mpnt- la nlutiait des m e m b r e s des i d c l a dernière reunion, lequel est adopté, 
ou i reste actuel lement , ta piupai t uxs m e i u n i c s uxs Epuration des eaux de t'Espierre. — M. le Maire sou

met le compte rie gestiou du syndicat de l'épuration des 
eaux de l'Espierre. Ce compte a été approuvé par la 
commission intercommunale: le Conseil ratitie cette dé
cision et donne aussi un avis favorable aux prévisions 
du budget supplémentaire de 1S93 et du budget primitif 

Mon v e a u x — Le concert organisé par l'Association 
amicale des anciens élèves de l'école de garçons vient 
d'avoir lieu, en présence d'une assistance très nom
breuse. 

L'orchestre, sons l'habile direction de M. Guillaume, a 
obtenu un succès mérité dans l'exécution de Sardana-
pale, ainsi que dans Caprice, où le soliste, M. Henri 
Dcsrumaux, a soulevé les applaudissements de la salle 
entière, par son talent tout à fait remarquable. 

La comédie Le billet de Jocrisse, a charmé l'assistance 
Tous les acteurs ont très bien rempli leur rôle. Nous 
devons une mention spéciale i. M. Arthur Lagacbe qui 
s'est particulièrement distingué dans le rôle principal de 
Jocrisse. 

Les membres delà société le Club Fin de-Siècle de Hou
baix qui avaient bien voulu prêter leur concours ont fait 
assaut de talent et d'agilité. Leurs travaux ont été appré
ciés. Les spectateurs conserveront un excellent souvenir 
du Cheval Fin-de-Siécle. Les Rois du lapis et les gym
nastes, exécutant la pyramide des chaises se sont fait 
applaudir par leurs mouvements gracieux rendus avec 
un ensemble admirable. 

Les poses plastiques remarquables par la ressemblance 
des scènes historiques qu'elles reproduisaient resteront 
longtemps gravées dans la mémoire des assistants. La 
scène comique et la baguette magique a beaucoup amusé 
le public. L'homme-serpent a étonné tout le monde par 
des dislocations incroyables. Nous adressons nos félici
tations sincères à cette phalange d'artistes et a leur 
digne président, M. Bauwens, qui sait si bien la diriger. 

MM. Fœlix. membre du club, Reckelbus et Lagache 
ont douué au concert une note très gaie par leurs chan
sonnettes comiques. Ils ont été bissés plusieurs fois : 
l'auditoire leur fai ! " J ' ' — ' 

_ , „ . _ ^ . . . „ . . . ,v. . i . . . . — Oiielnroliotu de naisstneeê *u 
mercredi su février. - Georges Thierry boulevaid d'Armciriie-
rés î t - Jean VandeveruchSrenge. rue de la Barbe d Or cour 
Waenon 8. - Eugène Allard. me Sainte Thérèse 1 0 — Char
lotte Vanbutsele. rue des Filaturos S9. — Gabnelle Dniacqiiier, 
rue de l'Hospice 5. — Mannce fourmer. rue du Moulin, cour 
Pennel 3. — Alfred Wimsingues, rue dc la Perche, sentier de la 
Brasserie. — Jean Copejans, rue d3 Lan no y 157. — ""ïï^if ' , 
Frnest Honoré. Î5 ans: avocat, rue du Grand-Chemin t7 rus, et 
Irma Parsv, *) ans. sans profession, rue du Chemin-de-Fer M. 
— Déclara-lions de dieis. — l,ouis Leenaert, 2 
tel-Dieu. — Arthur Vanmarrke, IS '" — J 

Grand jeu d'Arc 13.— prr"'—i « 
cour Dupont 7. — Franc 

Schaeys, lOmois, i 
rue d Alger, cour du Général Bayard 8.— Ysebaert, pre-

Uotel-Dieu 

luwe, rue de Wervieq jusqu'au faubourg de Bruges, rue 
de Bruges, Grand'Place, m e s de Lille et de Mouscron ou 
lo vicinal sera relié à cette dernière ville par Reckem. 

Délibérant ensuite à huis-clos, le Conseil a nommé un 
membre des hospices civils, un membre du bureau admi
nistratif de l'école moyenne et pourvu le cadre des sous-
officiers du corps des sapeurs-pompiers. 

La séance a été levée vers six heures et demie. 
Tournai . — Lxs funérailles de M. te docteur Plan-

quart. — Les funérailles de M. le docteur Florentin Plan-
quart, médecin homceopathe.dont nous avons annoncé la 
mort, ont été célébrées en l'église de Saint-Nicolas, au 
milieu d'une assistance nombreuse et recueillie. 

Le clergé, la noblesse, la bourgeoisie, les ouvriers, les 
pauvres, toutes les classes de la Société, tant de la vilfe 
et de l'arrondissement que de tout le pays, étaient là 
amplement représentées pour rendre un suprême hom
mage à l'homme de bien éminent, dont la carrière a été 
si bien remplie, et donner à sa famille éplorée un solen
nel témoignage de sincère et profonde sympathie. 

Ledeai l était conduit par les cinq fils du défunt, dont 
deux, docteurs en médecine distingués, continuent 
l'œuvre de leur vénéré père. 

Avant la >evée du corps, M. le docteur Huyveuaar, de 
Bruxelles, a pris la parole comme Président de l'Associa 
'.ion centrale des Homéopathes belges,et,dans un langacc 
admirable et avec une touchante émotion, il a fait l'éloge 
de son zèle et dévoué confrère. 

L'orateur l'a montré, à Eslaimpuis, son village natal, 
avec sa nature ardente et son courage indomptable, qui! 
tant A vingt ans la ebarrue et les travaux de la ferme 
paternelle, pour aller commencer ses études d'humanité 
au Collège dé Courtrai. 11 alla les continuer et les ache
ver au Pelit-Séimnaire de Bonue-Kspérance, où sa con 
duite exemplaire, sa piété, son application au travail el 
ses succès lui conquirent l'admiration de se» maîtres el 
de ses condisciples. 

En 18S2, il entra à l'Université de Lonvain où, après 
des premiers examens brillants, il fut nommé Projec
teur au cours d'anatomie du professeur Van Kempen, e t . 
plus tard, interne des cour» de médecine et de chirurgie I ménage. — Renseignements. . . 
des professeurs Craninokx et Michaux. I Supplément littéraire : L Ambition de Jean Trémisort 

En 1859, après avoir passé ses examens avec la pins " m i l e ) . JOii .d 

Srande distinction, il quitta l'Université pour se fixer à 
ïouscron, où il acquit bientôt une grande réputation et 

une clientèle étendue, non-seulement dans la ville même 
de Mouscron, mai» dans tout le pays environnant. 

C'est pendant son séjour dans cette localité que diver
ses circonstances ont amené une évolution décisive dans 

L a M o d e I l l u s t r é e . - Sommaire : Toilette de récep
tion. — Bordure pour tapis, corbeilles,etc. — Pecte pour 
rideaux, portières, etc. — l i e motif : Le Loup ei le Re
nard .— Plateau de lampe, garni de chrysanthèmes. — 
Fauteui en vannerie, orné de broderie. — Bande brortée 
à la croix pour vêtements d'enfants, tabliers, etc. — 
Entre-deux brodé pour jupon. — Porte-peloton. — Six 
festons pour linge, mouchoirs, etc. — Mouchoirs. — 
Encadrement de mouchoirs. — Pèlerine à capuchon pour 
petit enfant. — Toilette de promenade. — Lambrequin 
pour cheminée ou pour coussin d'embrasure dc aetre. 
— Robe en drap. — Toilette de dîner. — R o b e d e maison 
et de ville. — Corbeille à linge, pour cabinet de toilette 
ou chambre à coucher. — Petit tapis orné d'applications, 
encadré d'une frange de drap.— Description de toilettes. 
— Modes. — Modes masculines. — Menu. — Recettes de 

(<uite). 

qui reste 
c o m i t é s étaient présents . 

M. le Maire a récapitulé tout ce qui a été fait ju i -
u'à ce jour , et a constaté a v e c u n e grande satisfac-qu'o ce jour 

l ion q u e personne ne marchandait son concours . 
Il a été fait appel a u x personnes de bonne volonté 

qui voudraient bleu *e charger de l istes de souscr ip
t ion, et vis i teraient l eurs a m i s , pour arr iver à com
pléter la s o m m e nécessaire , pour donner a u x fêtes 
des 20 et ! 1 mai un éclat d igne de la v i l le de Tour
co ing . 

Le dévoué v ice-prés ident ,M. Masure-Six. a ensui te 
proposé de répartir e n trois sous-comités les d iverses 
parties de l 'organisation du cortège , c e qui a été adop
té a v e c empres sement . 

Le 1er s o u s comité , composé de MM. ( 
r in , Georges Lombard, Romain Fl ipo. Klipo-Dubar et 
Frère-Glorieux sera chargé de tout ce qui a rapport 
a u x uni formes des h o m m e s dc troupes . 

I.e 2e sous-corn té sera chargé de tout c e qui con
c e r n e la reconstitution du Fossé du Bai U y e t d u c a m p 
Français à établir au parvis Saint-Christophe et place 
Charles Rousse l . Il se comp se de MM Georges 
Uesurmont-Desurmont , Bigo, Fé l ix Muller , Edmon 
Masurel , Jules W a t t e e u » et Jean-Baptiste Mail lard. 

Le tro is ième sous-comité ne sera const i tué qu'à 
la prochaine séance . Il sera recruté parmi les j e u n e s 
g e n s de la vi l le qui représenteront les officiers de 
l 'époque, et qui seront en m e s u r e de prendre à leur 
c h a r g e la dépense des un i formes . 

En r é s u m é o n peut aftlrmer e n toute a s surance 
q u e , jusqu' ic i , tout a marché à souhait et q u e déjà le 
p l u s forC es t fait . 

L e l a b o r a t o i r e m u n i c i p a l . — A u m o i s d'août 
dern ier , le Conseil municipal a vo té la s o m m e néces
sa ire à la créat ion d'un laboratoire pour la vérifica
t ion d e s denrées de toutes sortes , et qui devait ê tre 
instal lé dans u n e dépendance du lycée de Tourcoing . 
On dés ignai t auss i tôt , c o m m e directeur, le professeur 
de c h i m i e . 

M. T a c k , l 'auteur de la proposit ion, fut aussitôt 
c h a r g é e de s'entendre avec les personnes intére 
d a n s l'affaire, pour act iver l e s travaux le plus 

de 1894. 
iVoucrau Bureau de Bienfaisance. — M. le Maire propo

se d'employer les rabais obtenus sur l'adjudication des 
travaux A certaines améliorations dans l'agencement du 
nouveau Bureau de Bienfaisance, ou dans la crèche de la 
rue des Poutrains. 

Construction d'aqueduc rue des Poutrains. — Une pé
tition a été adressée A l'effet d'obtenir la construction 
d'un aqueduc de la rue Nationale à la rue du Calvaire. 

H- H„ .,,.,,i„i „»i renvoyée aux commissions des 

- Philippine Moura. 51 ans, rue des Anges, 
ancois Caus. |U mois, rue Malplaquet 7. — 

Ohva Schaeys, 10 mois, rue Bernant t8. — Clémence Léman. 3 
mois, rue d Alger, cour du Général Bayard 8. — Ysebaert, pré
senté sans vie, Hôtel-Dieu. 

roOKCOlNG. — ««ctareHnu d* «atoatUM au mardi 27 
février. — Horlense l.eenkned. me Fin-de-la-Giierre. — Joseph 
Chautry, rue Nationale. — Edmond Vantiegliem. rue de la 
Latte. — Vu SS. — Marie Ghesquiére. à la Croix-Rouge. — So
phie Dewaele. rue du Touquet. — Mane Delanjche, sentier de 
Neuville. — Déclarations de déect du SI. — Marie Ferret, ï t 
ans, soigneuse. Hôpital civil.— llortense Vcrdonck, 30 ans. 
Hôpital civil. — Madeleine Hcscamps, 3 mois, rue de Menin.— 
André Crouibez, 7 ans. rue Chanzy. — Maurice Cordier, 8 mois, 
rue St-Jacques. — Jean-Baptiste Dosplanques, 71 ans, sans pro
fession, rue de l'Aima. — Louis Holvoet, 16 ans. sans profes
sion, sentierdu Jambon. — Du ï*. — Louis Destombes, 65 ans, 
tisserand, rue de la Croix. Théophile Demeyèro. 53 ans, tis
serand, rue de Gand. — Sophie Delescluse. 58 ans, sans pro
fession, rue de la Blanche-Porte. — Louis \s atteau. 52 ans,cor
donnier, rue du Bus. 

CONVOIS FUNEBRES k OBITS 
Les ariiis et connaissances de la famille DF.SMADRYL-

DELPLANQt'E qui, par oubli, n'auraient pas reçu de 
lettre de faire part du décès de Dame Rosalie SUKMON, 
veuve de M. Jacques DESMADRYL, décédée A Celles, le 27 
février 1894, dans sa 81 • année, administrée des Sacre
ments de notre mère la Sainte-Eglise, sont priés de 
considérer le présent avis comme en tenant lieu et de 
bien vouloir assister aux Convoi et Service Solennels, 
qui auront lieu le jeudi 1" mars, à 9 heures, en l'église 
de Celles. 

la pratique médicale dd docteur Plànquàrt. 
Pendant ses études universitaires, il avait eu plusieurs 

fois le courage d'exprimer à ses professeurs les doutes 

L e s n o u v e a u x p l a n s d e H o u b a i x & d e T o u r -
c o i n s ; m o n u m e n t a u x , industriels et c o m m e r c i a u x , 
publiés par l 'administration des plans m o n u m e n t a u x 
de France et édités par le Journal d e RoMiaix. 
v iennent de paraître. Ces plans, dressés a v e c o 
p lus grand so 'n par If, E. Sternl ie im, so.it d?s ii.di-

— • . . . _ .-. . — ,«.. fabricants et; Degn-fois le courage a exprimer a sus (nuic.wcai.- •,.„ u u . 
qu'il éprouvait au sujet de fa méthode de traitement pré-1 cateurs indispensables à t o o s les fabricants et nopço-
conisée dans l'école. . . . . _ . , _ J#- ̂ A \ c i a n i s , comportai-',, la description de toos l e s établis-

" " " s.ements industriels et des m o n u m e n t s publics de 
Rouba ix , Tourcoing et de leurs env irons . Les p lans 

i l un chaleureux accueil dès qu'ils 

MM. Evrard et S......«,.., 
ont fait valoir les ressources d'une voix richement tim 
bréeet très bien exercée. «L'Ermite et le chevalier » leui 
a valu dc bravos enthousiastes. 

Nous adressons aussi nos éloges à M. Carlos Desur-
mont, qui a bien voulu se charger du rôle d'accompagna
teur dont il s'est acquitté avec talent, ainsi qu'aux mu
siciens du petit orchestre et à leur chef, M. Victor Ver-
brugge. 

Le public s'est retiré enthousiasmé, félicitant les orga
nisateurs du concert Chacun gardera longtemps le sou
venir de cette belle soirée. 

i a E ] L . G I Q T J I 3 
d'nn coffre fort c o n t e n a n t 3 0 . 0 0 0 f rancs 

volé, avec escalade el eff<action, au pré 

À Mouscron, le hasard lui fît rencontrer un cas de gué-
rison inespérée obtenu ' par docteur homceopalbe Moere-
mans, de Bruxelles. Ce fût pour lui nn trait de lumière. 
11 se mit avec ardeur à Tétùde de la nouvelle méthode, 
lit de nombreux voyages & Bruxelles pour y visiter le 
dispensaire et recevoir les leçons el les conseils de doc
teur Moeremans. 

Enfin les innombrables succès qu'il obtint par les médi
caments homœopathiques dans la terrible épidémie de 
choléra qui sévit à Mouscron en 1866, achevèrent de l'at
tacher indissolublement i l'école d'ilahnemann. dont il 
devint, dès lors, nn des disciples les plus fervents. 

En 1873, il 3« décida A venir se fixer A Tournai. Depuis 
cette époque, vingt ans se sont écoulés, vingt ans d'études 
consciencieuses autant qu'incessantes : vingt ans de dé
vouement héroïque à ses nombreux malades, et particu
lièrement aux pauvres. 

Médecin modèle, praticien habile et savant, travailleur 
infatigable, il «se tenait au courant de tous les progrès 
modernes de l'art de guérir. 

Et cependant, doué d'une force d'âme pen commune. 
d'une intelligence toujours en travail, et d'un cœur in
comparablement aimant et dévoué, il savait donner à sa 
nombreuse famille une sollicitude universelle, une af
fection qui embrassait toute l'éducation physique, intel
lectuelle, morale et religieuse de tous et de chacun de 
ses enfants. Aussi Dieu a béni sa maison. Quelle belle I 
famille 1 Et quelle consolation pour sa digne épouse ! 

Ses études, son art et sa famille n'absorbaient pas en
core toute sa merveilleuse activité. 

Avec quel zèle ne s'occupail-il pas encore de toutes les 
questions d'intérêt public : hygiène, administration, tra
vaux d'utilité et d'embellissements, tramway, mode 

| d'élection, etc. , etc. 

I T.int de travaux, tant de fatigues ont Uni par user sa 
robuste constitution.il trouva dans les ressources de son 
art le moyen de prolonger pendant plusieurs années une 
lutte héroïque contre nue maladie implacable. El il est 
mort victime de son dévouement et de sa charité. 11 y a 

impr imés et g r a v é s d'une façon toute art ist ique, sont 
v e n t e dans nos bureaux , a u prix de i fr . 723U3 

A R o u b a i x s Rue du Boit, i:', ; Une de F Indu .-
trie, S (près la rue de Lille); R. Pierre-de-Roitbaix 
i50 : Aux Halles (stalle fJl) ; l'iacc a Amiens, 
chez M. Mayot. boulanger ; H. Pierre de RmibtUx, 
58. cher M. Dhondl boulanger ; Rue d"Italie, .>'o-. 

l'Jl: Rue dc Tourcoing, I/ï, clxv. 

a 
puis 

T f T É ' - l es falsificateurs pourront encore 

dormir l o n g t e m p s sur l e s d e u x ore i l l e s . 

SSfeBftâtlrœaa» 
tTr^eà a J a n . f r l e s T e n x g r l n d e s niches pratiquées 
a u - d e s s u f d e s p o r t a d s l a t V a u x . Cette statue repré-
s e r r t e i a i n t l i o l e p h , tenant l'Enfant aesus qui sour.t , 
M L w ^ 5 e M ? m ê » n - d imens ions , représente le 

S a r £ ~ n ? u x r s t a t u e s d o n de M. L . B . . . , qui deman-
d e m a ï é t ^ e v u e s q u T d i s t a n c e , ont , de cette hau-

^ ^ o ^ r é t e ^ u l é e s dans les atel iers de M Clé-
m e n rue V t i t o r H u g o , sous la direction du sculpteur , 
b £ n c o n n u , M. F. Mayer , dc Rouba ix . 

T „ mtMdon — La miss ion , dont nous a v o n s déjà 

S f t S ' - R I P R é t S n p t o r i s t e s . seront re-

partis c o m m e sui t : Notre-Dame.dont 
Q U 8 , F

r : rnSen d a ^ n W é g T i ^ e 1 lamt-Jacques-.'trois 
^ ^ ^ ^ 1 ^ t ^ a S a i n W o s e p h de ,a 

^ r r R ^ p ^ i s t e s ^ n ^ s donné d e m i , 

cer ta inement , l ' empressement ne sera pas m o i n s 

grand cotte a n n é e . 

C o n p . d e r e v o l v e r . - D a n s la M » J f J L I B i g 

L'étsde du projet est renvoyée aux coin 
lluances et de la voirie. 

service des eaux. — Le Conseil approuve un marché 
passer pour la fourniture des compteurs en 189i -
il approuve le cahier de charge pour l'adjudication 
fourniture d'appareils et d'accessoires de foulaiuerie el 
les travaux de terrassement. 

J>9i o la lubrique de l'église Xotre-Dame. — Le Conseil 
municipal donne un avis favorable i l'acceptation par la 
fabrique de l'église Notre-Dame d'nn legs de 3,000 francs 
a elle fait par M. Pierre-Joseph Desreux. 

Aliénation d'un t'rrain d'hospice. — Le Conseil donne 
également un avis favorable à l'aliénation d'un terraiu 
appartenant aux Hospices, acheté par M. Masquilier. 

Don au Musée. — Le portrait en médaillon de M. Henri 
Paris, conseiller municipal décédé, a été fait par M. Eu
gène Ollé, sculpteur. La société « la Prévoyance », oui 
avait pris A sa ebarge les frais de ce médaillon, en a fait 
don an Musée. 

L'emprunt relatif aux eaux potables. — Le Conseil ra
tifie une convention à passer avec le Crédit Lyonnais afin 
d'assurer le service de l'emprunt de C.800.000 francs, 
moyennant une commission de 1(8. 

Bourse a f/nsfifui de Bonchin. — Le Conseil accorde 
une l | ï bourse a l'Institut des sourds-muets de Honctin 
en faveur du jeune Georges Lebrun. 

Cimetière du Blanc-Seau. - Le Maire est autorisé A 
passer un marché pour une vente d'arbres au cimetière 
du Blanc-Seau. 

Société des anciens militaires. — Une demande de sub
side est présentée par cette société à l'effet d'acheter des 
tleurets. Renvoi a la commission des finances. 

Béception de travaux de voirie. — Le Conseil homolo
gue les procès-verbaux de réception des travaux d'entre
tien des chemins ruraux et autorise l'administration & 
solder les entrepreneurs. 

Crédits supplémentaires. — Le Conseil vote quelques 
crédits pour parer aux insuffisances des prévisions bud
gétaires de 1893. 

Cantines scolaires. — Le Conseil autorise le maire i 
prélever sur le crédit de 44.000 fr. voté_ p^ur la forma-
lion de la caisse des écoles les fonds'nécessaires pour 
assurer le fonctionnement des cantines scolaires. 

ftue de l'Epine. Les propriétaires riverains de cette 
rué sollicitent de nouveau la construction d'une chaussée 
pavée. 

Société des courses. — La société des courses se pro
pose da donner une réunion le lundi 21 mai afin de par
ticiper aux fêtes nu Centenaire. Elle sollicite une sub
vention de 3,500 fr. s'engageant à laisser un espace 
Jéterminé pour les spectateurs non payants. 

M. Tack deman le pourquoi on soumet celte question 
au Conseil municipal, alors qne la commission du Cen
tenaire semble y être hostile. Si les courses doivent faire 
partie du programme des fêtes, il est juste que la som-
ne de 3.800 francs soit prélevée sur le crédit de 50.000 

francs. 
M. le Maire dit que la commission des fêtes n'entendant 

pas faire entrer la subvention dans le crédit, il n'est pas 
.IOUI sa part partisan de l'allocation d'un subside de 3500 
raucs. 

Il est décidé qu'il appartient & la commission du Cente-

T r i h u n a l d e c o m m e r c e d e R o u b a i x . — A udience 
du 28 février. — L* RESPONSABILITÉ DU MEUNIER. — 
Voici une décision qu'il est bon de signaler à l'attention. 
Un meunier se refusait à rembourser la valeur du blé 

3ni lui avait été confié à moudre : il invoquait le cas 
e force majeure, ce blé ayant été détruit dans un in

cendie. 
Assigné devant le T i lui al de commerce.il se voit au 

jourd'liui condamner A payer la somme qui lui est ré 

H...« de M Léônobl Carpentier, demeurant rue du c.nq semaines, en allant donner ses soins A un de ses 
"n̂  inronus à Anver- un coffre-fort contenant 30.000 malades par un temps humide et froid, .1 gagna une ni-

i ranc ï en valeurs argent et bijoux. On soupçonne trois disposition nouvelle et des pius graves qui amena la 

individus 
Mouscron — ( n incendie. Mercredi matin, vers six 

heures, un incendie s'est déclaré dans une meule de blé 
appartenant à M. Stock, cultivateur « fossé Satire » & 
Mouscron et situé dans un verger,à quarante mètres de 
sa ferme. 

Avertis par des passant», les gens de la métairie, aidés 
de voisins, se mirent en devoir de combattre l'élément 
dévastateur taudis que le to-sin se faisait entendre et 
qu'à cet appel les pompiers accouraient avec leur maté
riel d'incendie. 

Malgré les prompts secours, on n'était maître du fléau 
que vers midi. 

Les dtgàls, couverts par une assurance, se montent 
approximativement A la somme de 1000 fr. 

T e m p l e o v e . — Vn accident mortel. — Mardi après-
midi, vers trois heures, un fermier de Bailleul, M. Lefeh-
vre, passait A proximité du château de M. de Villers et 
conduisait un chariot attelé de deux chevaux.quand il fit 

i - . . . À „ | „ . | , H A artn vlévp. SUT 

catastrophe finale. 
Homme profondément religieux, fidèle pendant toute 

sa vie à tous ses devoirs de chrétien, il est mort comme 
il a vécu. 11 reçut avec sa piété et sa ferveur habituelles 
les derniers sacrements de l'Eglise. Et il s'est endormi 
dans le Seigneur, au milieu des larmes et des prières de 
sa fam Ile réunie autour de lui. 

Bienheureux ceux qui meurent ainsi dans le Seigneur. 
Leurs oeuvres les accompagnent et leur mémoire est en 
bénédiction. 

JOUTO n u i u n m a < . « r _ # . 
clamée. Dans les considérants du jugement le Tribunal | conduisait un charnu aueie.ut- uru> » , . 
rappelle que le façonniei est lenuen bon père de famille J un faux mouvement qui le précipita de son siège sur 
de la conservation de la marchandise à lui confiée et le sol. 

. . — , „ „ « . m i s i . «-ii „,t e imisé I H roula sous les roues qu lui passèrent sar la poitrine 
et sur la tête. 

Le malheureux lit entendre des cris déchirants, pais 
rendit le dernier soupir. 

Des passants relevèrent le cadavre e l le portèrent dans 
une maison voisine. 

Menln . — Exploit» de rambrioleurt. — L'agent Debon-
triddere, a arrêté mercredi matin, A i'c-staminet « A la 
Lune », rue Royale, où ils étaient en logement, un 
peintre et sa femme : Julien Gaspard, Agé de vingt-cinq 
ans, et Marie-Thérèse Yaessen, âgée de vingt-trois ans, 
ménagère. 

Us sont inculpés de vol d'un pantalon et d'une paire 
de souliers au préjudice d'un autre locataire M. Bailtieu. 

Tous deux ont été écroués an dépôt communal et de la 
i la prison de Courtrai. 

L'enquête de M.Vanden Bossche, commissaire de police, 
a fait découvrir que les époux Gaspard-Vaessen ont A 

Su'il doit la laire assurer raium . • — , . - » „ . 
n'être pas eu mesure d'en rembourser la valeur. 

T r i b u n a l c o r r e c t i o n n e l d e L i l l e . — Audience du 
mercredi 28 février. — RÉBELLION CONTRE LA GENDAR
MERIE. — Les lecteurs se souviennent des faits qui se 
sont passés, vendredi dernier, A la sortie de l'estaminet 
des « Trois Cloches », rue du Touquet A Tourcoing et qui 
ont été narrés en détail. Deux gendarmes d e l à brigade 
de Tourcoing avaient eu à teuir tête i toute une bande 
de gens malintentionnées; et parmi les individus qui 
s'étaient particulièrement signalés, figuraient les deux 
Vandecastel, Henri, Agé de trente ans, et Désiré, ayant 
un peu pins de vingt-cinq ans, pais un an autre qui pa
raissait mener le mouvement, un certain Jean Cloedt. 

Ce sont ces trois inculpés qui comparaissent : ils ont à 
l'audience une attitude plutôt piteuse; l'un d'eux essaie 
même de verser quelques larmes. 

Ils sont condamnés Désiré Vandecastel A quatre mois, 
Henri A six mois, Cloedt i quarante jours. 

POUR UNE HALLE. — S'était présenté, il y a une hui
taine de jours, chez Caus, cabaretier rue de la Confé
rence A Roubaix, un ouvrier menuisier, Edouard Mon-
nier, figé de vingt-sept ans qui avait réclamé une malle 
lui appartenant, parait-il. 

On fa lui avait refusée : c'est alors que Monnier s'était 
jeté sur Caus et l'avait frappé, puis s'en était allé après 
avoir cassé les vitres. 

De 14 arrestation et comparution de Monnier qui se 
voit infliger quinze jours mais avec application de la loi 
Bérenger. 

UN DOIGT MORDU. — Il y avait en nne difficulté entre 
une dame, iul ie Verbcke et Mme Billiau, qui habitent 
toutes deux Roubaix. A propos d'un règlement de compte 
Intervint alors le fils de cette dernière qui, suivant ce 
que déclarent la plaignante et un autre témoin, avait 
exercé des violences graves sur Mme Verbeke, qu'il 
avait même mordue A la main droite. Il résulte du cer
tificat médical que cette dame aurait une incapacité de 
travail d'une quinzaine de jours. 

Deux autres personnes appelées par le prévenu expli
quent que, suivant elles, Mme Verbeke s'est fait sa bles
sure lorsqu'elle a été repoussée contre le chambranle de 
la porte : elle n'aurait donc pas été mordue. 

A cette occasion, il y a à la barre un colloque assez 
animé entre deux jeunes filles qui apportent l'une et 
l'autre des versions contraires et se gratifient de l'épi-
tbète de menteuses. 

P-illiati est condamné à un mois de prison et 16 francs 
d'amende. 

A r t i s t e P o r t r a i t i s t e R u s s e 

A. MISSCHKIN 
Se c h a r g e des portraits d'après nature et d e s a g r a n 

i s s e m e n t s d'après photographie de toutes g r a n d e u r s -
KLE D IM»i; l lM V > \ , S S 35790 

purger une peine qu'ils onl encourue pour vol et détour
nement A Verviers. Pour se soustraire A cette peine, ils 
avaient mis la frontière enlre eux et la justice et demeu
raient à Roubaix, rue da T Heui. 

TJns femme b r û l é e vlvn s, W s e s n s f n e s . — Un drame 
atroce vient de mettre en émoi la commune d'Escanaf-
fles. Dimanche après-midi, une journalière, Marie Fourez, 
rentrait, après une absence d'une demi-henre, chez sa 
grand'mère, la veuve Vaatiegbem.Agée de soixante-quinze 
ans, avec qui elle habitait nne maison de modeste appa
rence au hameau da Pont-A-Laye. 

Elle fut toute surprise de voir nne colonne de fumée 
sortir de la relaverie et de ne pas apercevoir sa grand-
mère. Voulant savoir ce qui occasionnait cette famée, elle 
entra dans le local et ouvrit une fenêtre pour la dis
siper. 

Un horrible spectable 1 attendait : sa grand'mère gisait 
sur les dalles, affreusement brûlée. Elle ne donnait plus 
signe de vie. 

M. le docteur Peequereaa, de Celles, mandé immédia
tement, ne put que constater la mort due A l'aspbyxie et 
aux brûlures. La victime avait le cou tuméfié. L'épi-
derme était brûlé principalement sur le veutre et le 
dos. 

LES COMBATS DE COQS 
ROUBAIX. — Lereodage de ta partie qui a eu lieu mpirreui 

J apxu.-tr.iai au Bon Vivant, rue des Champs contre Deroubaix, 
1 du boulevard de Paris, avait attiré considérablement d'ama

teurs. Il y avait dc très bons coqs au parc. Ce match a provo
ué beaucoup de paris. Voici les résultats: fi s'agissait d'un 3 
le 5 pour 50 francs avec entrée du parc au gagnant. Deroubaix 

agajzoeles ire et 4e paires; la seconde a été nulle; la troisième 
a ete gagnée par le Bon Vivant. L'entrée du parc a été parta-
gée entre le» deux sociétés, 

— Une intéressante partie a eu heu hier au Maréchal de 
Coyghem, Grande-Rue. contre le Bon Vivant 3 de 5 pour 50 
francs. Le Maréchal a gagné tes deux premières paires: le Bon 
Vivant a gagné les 3 autres. La première paire qui était eitée 
pour 50 francs a été gagnée par le Maréchal. Il y avait comme 
toujours, de nombreux amateurs et les paris n'ont pas fait 
défaut. 

— Mercredi 7 mars, rendage au Maréchal dc Coyghera, de la 
partie contre Dutha. 

— Lundi 5 mars, ua î de 3 mort pour 50 francs, «aires de 
plaisir à iO francs « Au Maréchal de Coyghem », Grknde-Ruc, 
n* l i t contre Saint-Léger, Gros-Pierre et Compagnie. Prix d'en
trée : Cinquante centimes. 

— Dimanche * mars, 3\5 pour 50 franc « Au Prado » contr* 
Jules Calonne. 3 paires de vieux. Entrée: 50 cent. Avis auj 
amateurs sérieux. 

Jeudi 1er mars, 5j3 mort pour 50 fr. montage au gagnant 

A. T o u i ' C o i i i J K ; 

T a n c h e Verdoock) . 
A l^i î l*» : Hue Royale, 38 (épicerie Duvcrnay-

Verdonek) . 

Un seul bçurre Oxticieuo\ sans mélange, garanti 

dc la plus exquise pureté. Prix du kilog : 3 . 5 0 
N . - l f i . .L»? b e x a r r e f r a i s a . r r ï v e c h a q u e 

j o u r d e l a l a i t e r i e . 
Ex iger sur les mottes de beurre la m a r q u e de la 

laiterie .VPostran.p. 76ÔS3 

H e u r e s fixées p a r l a v i l l e p o u r l ' é c l a i r a g e 
p u b l i c , d u 1 " a u 1 5 m a r s : a l l u m a g e à ? h e u 
r e s d u s o i r , e x t i n c t i o n à I l i . l i ' - î d u m a t i n . 
L ' a l l u m a g e e t l ' e x t i n c t i o n s o n t c o m m e n c é s u n 
q u a r t d ' h e u r e a v a n t e t d o i v e n t ê t r e t e r m i n é s 
u n q u a r t d ' h e u r e a p r è s l e s h e u r e s fixées c i -
d e s s u s . 70785—30784 

CREDIT FONCIER 
X » E F R A U C E 

1. Vrfta hypothécaires ù long terme, 
nmortimsnblra d a n s u n livltti lie IO à 
7.Ï a n » . 

Intérêt 4 ! 5 0 par a n , por tant l ' a n n u i t é 
a 4 ' 6 7 ° / o p o u r un p r ê t d e 75 a n s . 

Le capita l n 'es t j a m a i s e x i p i b l e . 
L 'emprunteur p e u t , q u a n d il le d t s i r e , 

r e m b o u r s e r lout ou part ie d u p r i t , e n 
p r o n t a n t d e l ' a m o r t i s s e m e n t d c j a e f f ec tué . 

I!. I rt'ts m u r •WjMtrtratMOtTS rt attm 
rém* i i m s t i 

SSIHS mammi'timmetnent <•? « « a » a s e s M 
mmnmmmémmimm t latcrsl 4 f. 14>*/.psrsn. 

TOv;\ TOUS nr.Ns;:i<iNKMnsTS SADRESSXS. 
(UtîtlîîTiCii^ùdcrSiJtî.riii-.sC.-^aii-.ti, 19,àîarij. 

et à M. Datante , à Li l le , 10, rue PatOQ, d irecteur do 
la succursa le du Crédit Fonc i er , pour le dtkparte-
m e n t du N o r d . 27Ô0Ô 

chci H. Datât contre M. tlelplanque de Tourcotni 
— Dimanche • mars, un 3(3 mort nour lrt" 

" J " nera 
1IW fr., paire 

^ __ BW Grandt'Rm.', n 
réunis du Klanc-'Séau. Partie sérieuse. 

poulets. 
— Jeudi 1er mars, partie morte 3|5 pour Ifto fr. eontre la so

ciété des canards de Lille, dette partie se joue tous poulets, 
— Lundi 5 mars, attaque à. l'Enflé contre Louis (Irau.de 

Tourcoing. 
MotiVEAU&. — Dimanche i mars aura lieu une belle partit 

de coqs chez M. Clovis Herman. estaminet du Grand Rofaba" 

Ôn suppose qne la veuve Vantiegheni a mit elle-même 
le feu à ses vêtements à la suite de chagrins domestiques, 
elle avait manifesté, à plusieurs reprises, l'intention de 
mettre fin a ses jours. 

Menln . — Béunion du Conseil communal.- Les mem
bres de l'assemblée communale se sont réunis en séance 

I publique, le mardi 37 février a cinq heures de relevée, 
dans la salle ordinaire des délibérations de l'Hotel-do-
Ville, sous la présidence de M.le bourgmestre. 

Elaieut présents : MM. Vanden Bersrlie, bourgmestre 
Baudin, 16, sur la mise a prix de 1000 fr. est adjugée ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ * - * — " «*-»•"> =•"» rw» 

a Nouveaux, contre M. C. Vandamnie, h 
baix. 

Bon vivant, de Itou-

A irndi le â u a r â e r de la r u e Saint-Jacques a été mi 
ê n ™ u o i p a r d e s détonat ions d'arme à f e u . P lus i eurs 
enuôs de revo lver o n t é té t irés s u r u n passant pai 

t ent chaque d i m a n c h e s u r le » " ? " " l'amant do sa 

credi mat in et la seconde jeudi mat in 

La pi-emière était u n e f e m m e d'un certain â g e . 
f . . i « n t nsTtïê de Y assoc iat ion d e s Mères Chrétiennes; 
tousi-^SSi rtSSS dé légat ion des consœurs , 
à v e V u b Œ r e , ont ass i s té à l a c é r é m o n i e , m e r 
cred i . 

luire dé voir s u y a lieu ue lano u<== w.....^., .„ 
<iai et dans ce cas de prendre les 3500 fr. sur le crédit 

jrésenlé. 
Baraques de Ifs foire. — M. Masure, au nom de la com

mission des financés, soumet un cahier des charges pour 
ia concession du droit exclusif de construire les baraque.-

.' la foire pendant 3, 6 ou U année» à partir du 17 juillet 
1804. 

i lopté après quelques observations de détail de M. 
Muller. 

a.iatrage des rues particulières. — M. Sénelar don ne 
ecture. rtu rapport des commissions des finances, du gaz 
:l de la voirie an sujet de l'éclairage au gaz des rues 
particulière*. No«s avons reproduit plus haut le texte de 
e rapport dont les conclusions sont adoptées à la ma

jorité, non sans quelques observations de la part de MM. 
.nique. Sénélar et Salembien. 

Sutiofntionj à des sociétés musicales. — Sur un rappor. 
.e M. Craque, le Conseil allou • un subside de 600 fr. a 
a fanfare du Point Central et nn antre de même somme 
> la société chorale « Le Trouvère » alla de permettre a 
-es sociétés de prendre part au concours de Vinceuues 

Demande de secours. — La commission des finances 
iar l'organe de M. Goebe-d'Auzln rejette la demande de 

secours de Mme Dliailuin, veuve d'an receveur d'octroi, 
•••i t» dame touchant deji une pension de retraite de 31» 

francs. 
Création de rua par la fabrique de la Uadtltine. — 

Le Conseil n'a pas d'avis t éinrilre. Il se borne i faire re
marquer que tes atea nrojeléjH rx leront innmiinw i 
tontes les exigences du règlement de voirie relatives anx 
rues particulières. (M. Sénelar, rapporteur.) 

«utile Leptrs. — Le Conseil accepte l'offre d'an proprié
taire riverain d'avancer les fonds nécessaires pour la 
construction d'an aqueduc. 

Le clocher de Saint-Christophe. — M. Louis Honoré re
nouvelle son vieu tendant a une prompte réfection du 
clocher de Saint-Christophe. 

M. le Maire répond qu'une combini'.son financière est 
A l'étude et qu'en attendant, des mesures de précaution 
sont prises .-.Iln d'éviter les accidents. 

te«eroie«'mêdïcaI du Burcautlc bienfaisance. — M. 
Delpbin Dumortier avait déposé dans une précédente 

pour 1010 fr. a M. Rombaut. 
UNE MAISON D'HABITATION, rue du Tricbon, 66, a Itou 

baix. Mise A prix, 3000 fr. Adjudicataire, M' Jaspar poui 
0500 francsJ. 

CORRESPONDANCE 

Les articles publies dans cette partie du ournal n'enga 
lent ni 1'opmion ni la responsabilité de la rédaction. 

le 

LES JEUX DE BOULES 
Roi'BAix. — Résultat déflnitifdii grand jeu de boulede I.O00 

fanes qui a eu lieu chez M. Klie Catteau le 18 et i"» février : 
1er prixltS fr.. Buffard Henri de Wasqnehal: Se 120. Iielcscaut. 
de Leers France; 3e 115, Colzat, de Tourcoing: 4e 110, Liacre 
Anatole, de Houbaix: 5e 10", Rousseau Alfred, de Roubaix: le 
80 Lefcbvre François de Tourcoing; 7e 50, Leclereq Louis. île 
Tourcoing; 8e 50, Joavenet Gustave, de Tourcoing; 9e 50, Cat 
t.'au Klie. de Houbaix; lue a5. Dcstailleur Napoléon, de Was
qnehal: l i e 15, Colzat Albert, de Tourcoing: l i e 15. Cartier 
Léon, de Roubaix: 13e S5, Carette Arthur, de Lvs-lez-Lannov. 
Ile ta. Romain André, dc Roubaix; 15e 15, Poulain Henri.de 
Tourcoing, 

A p r o p o s d c l a m a r g a r i n e 
Roubaix, le 27 février 1S'J4. 

Monsieur le Directeur 
du Journal de Boubaix, 

J'ai lu très attentivement, dans le Journal d» Roubaix. 
l'article fort instructif, mais très édifiant, sur la fabrica
tion de la margarine. 

Les différentes opérations au moyen desquelles on par
vient i fabriquer un amalgame fort malpropre et par 
conséquent 1res malsain, qu'on appelle la margarine, 
sont donc uniquement l'œuvre e l l e produitde la chimie. 

Je constate qne les vaches ne se prêtent en rien i cette 
opération pour laquelle on se passe complètement de 
leur concours. En d'autres termes, il n'entre pu une 
seule goutte de tait dans ce produit chimique dont l'usage 
malheureusement trop répandu est dû uniquement 4 son 
bon marché. On sait cependant combien est pénible la 
digestion de la margarine. — Inutile d'insister à ce sujet, 
les plaintes abondent. 

Les consommateurs de la graisse-margarine sont édifiés 
complètement Sur ta qualité et les principes peu nutritifs 
de ce triste produit, if est A souhaiter que chacun fiasse 
usage de beurre véritablement par, et cals dans l'intérêt 
de la santé publique. 

Hecevez, etc. 
Vu lecteur assidu du « journal de Boubaix. » 

que ei qui veuieui »,u.« » 
me veuve Rembry » . remercié les | l ' ^ ^ ' c f m o m e n t 6 " " c o n ï é < I u e o c e s m u U i P , e s - d o 1 

ne veuve nemDry a remer;m içs , r e en ce moiuem. , . ~ , « A I*, nrmeiras du 
qu'ils ont prise dans le deuil qm la A p r è s a V 0 i r très nettement exposé les prm-ipe' '"" 
d'elle n'oubliera jamais les marques mo„ométaUisme et du oimelali.ismt, M " " J ? " ? , 1 ^ . 
ime qu'ils ont manifestées A l'égard e i a u u n e le rôle que jouaient 1 or et I argent da •'» »e m on 

asssstr^w -̂ mMini 

N O R D 
qonr q'aaelseji d u Mord. — Résultat d'ensemble de la 

ession. -^joix-sept affairés ont ètë" soumises au jury" session. — U I A - ^ , , . - „ - — 
• MM. les jurés ont eu A statuer sur le sort de U accusé* ; 
I ils en ont acquitté 3 et condamné t i . 

A. Capelle et J. Valcke, échevins; G. Barbe, Eug. 
ciercq, E. Vanlaere, P. Denlurck, L. Vuylsteke, V. Pype, 
Cb. Verkindere et L. Peeters, secrétaire, 

Absents : MM. le D' Alb. Pardoen et J. Fonteyne. 
M. le secrétaire a donné lecture du procès-verbal de la 

séance précédente qui est adopté sans observation. 
Ou aborde ensuite l'ordre du jeur. 
M. le Bourgmestre a communiqué la réponse de la fa

mille A la lettre de condoléances émanée du Conseil 
touchant la perte d'un d» ses memhres.l'honorable M ' 
docteur Rembry-Barth. 

Par sa missive, M 
conseillers de la part 
frappe.Elle a ajouté q 
de sympathie et d'estime qu 
de son mari et dont elle a été très touchée. 

M. le Présidente fait connaître l'insuccès de l'adjudi
cation du ïo ds ce mois concernant les travaux de res
tauration du frontispice de l'Hotel-de-Ville. 

Ainsi qne nous l'avons relaté, un négociant de Bruges 
avait été le seul soumissionnaire. Comme sa soumission 
dépassait 1300 fr. environ le montant du devis, aucnn 
marché n'a va't pu être passe-

Le Conseil a pris en considération un rapport de M. 
le directeur des Ponts et-ebaussées, tendant A l'exécu
tion de quelques réparations an pavage du chemin de 
haiage longeant le quai de la Lys. 

Il a approuvé ; i - las procès-verbaux de vérification 
des diverses caisses pub iquee; %' le compte d a Bureau 
de bienfaisance pour la gestion de 1892; et 3- le budget 
du même établissement charitable, dressé pour Tannée 
courante. 

Le conseil a adopté les résultats que nous avons donnée 
de ('adjudication de la fourniture d'uniformes au corps 
communal armé des sapeurs-pompiers. 

Il a décidé que la taxe, établie sur les constructions, 
sera réduite de moitié en faveur des * maisons ouvriè
res » bâties selon le voeu de la loi. 

Il a stipulé qu'en raison de la mi-caréme,les forains de 
passage sur le territoire de Menin pourront y séjourner 
pendant une période de dix jours. 

Relativement A la ligne vicinale qui reliera Menin 
Mouscron, le Conseil a été d'avis de fixer ainsi son îtiné-
r a W ! — 

Départ de la station de Menln oh U nouvelle l igne sera 
reliée A celle existant <' 

B I B L I O G R A P H I E 

&0FFII st GABEEEL 
48, rue de l'Epeulc, Roubaix 

ESTREPRIËGÉIRALE 
d e B â t i m e n t s 

MAÇONNERIE, DALLAGES, CÎTERNAGES 
Pierves, Marbres , Plafonnaga 

nouveau* P L A N C H E R S syst. Esnnsbiqae! 
ÉCONOMIQUES eî INCOMBUSTIBLES 

e n . a c i e r e t b é t o n d o c i m e n t t 

SÉCURITÉ ABSOLUE CONTRE LMNCENDIE 

LA CRISE DES CHANGES1' 
Sous ce titre, M. Edmond Tbéry, directeur de l'Econo

miste Européen, vient de pnblier un très remarquable 
uvrageque tous ceux qui s'occupent d'économie politi-
ue et qui veulent a / o i r u n e idée précise des phénomène» 

• ••. ,-..ii«..,iiipncRs multiplet, doivent 

iCKELAQE 
FER, CUIVRE, ACIER 

Pour u n travail t r è s s o i g n é MT los dern iers 
procédés les plus perfect ionnés , s 'adresser à l'ateliei-
de n i c k e l a g e d e la - Société dc Construction Mprwni-
buc cl Electrique du Xord», 44, rue jules Derc-
Onaucourt, Roubaix. *U** 

L i v r a i s o n r a p i d e . P r i x m o d è r e s . <bob2 

TeMsntn « Courtrai par «ré

examine le ruio uuo r w . . . . . 
de A l'époque où ce dernier régime fonctionnait en 
France et les raisons majeures qui ont forcé notre pays 
A suspendre la frappe libre de l'argent après la guerre. 
Il établit ensuite avec des statistiques fort curieuses coin 
ment l'arpent s'est avili et comment la chaise A l'or, 
après avoir rendu ce dernier métal prisonnier d'Etat, a 
déterminé dans l'univers la contraction monétaire A la
quelle il faut attribuer la majaure partie des crises de 
changes que subissent actuellement un si grand nombre 
de pays. , . , 

S
Las tableaux que M. Edmond Tbéry a consacrés A la 

roduction universelle de l'or et de l'argent, depuis la 
éconverta de l'Amérique jusqua l'année 1883: les statis

tiques qu'il donne sur remploi des deux métaux pré
cieux et sur la circulation monétaire universelle; les 
chapitres qu'il consacra "A l'étude des crises de ebanges, 
A la répercussion de ces crises sur la fortune publique 
et sur Ta production de la France et de l'Angleterre, au 
rôle et A la fonction de la monnaie, aux effets de la fa 
iiieuse loi Gresham, A la nécessité et A la possibilité d'un 
Mme'tattum* commun entre la France, l'Angleterre, l'Al
lemagne et les Etats-Unis, etc., sont des documents du 
pins grand intérêt. ' ._,.. . . . . 

Fn résumé, le livre de M. Edmond Thery, écrit dans nn 
style clair et contenant des appréciations d'ensemble 
d'une très grand» élévation, est une œuvre de vulgansa-

— très haute valeur que tout le monde devra 

t f N D E M I - S I È C L E D E S U C C È S 

64 rianjHts M 30 ntfd. d'or. . 
L e S a n l V é r i t a b l e Alcool dc Menthe c'est 

l'Alcool 

«STHE R I G Q I . E S 
Souverain contre I n d i g e s t i o n s , M a u x 

d ' e s t o m a c , do C œ u r , de N e r f s , de T ê t e , 
e t contre R e f r o i d i s s e m e n t s , G r i p p e . 
Excel lent aussi pour la T o i l e t t e et les D e n t s . 

Exiger le nom D E n i C l l ï i S 
78. ,08—37469 

tion d'une 
lire. 

(I) Librairi* d« l'Jîeo*t>ii»We Européen, 
Paris : 3 fr- 40 par 1» poste. 

t l , rue Monsigny 

HERNIES 
I De l'opinion de tous les médecins, la guérison Je U 
iheruie n'est possible qu'en la maintenant jour et nuit p*r 

ttm bon bandage approprié à chaque cas. M. J . BXRBI.Y. 
h a u t . a c U t c . breveté s. G. D. «., I l , m e d * B o i s . 1 1 , 
Roubaix» a invente une nouvelle ceinture herniaire qui 
oblieut beaucoup do succès depuis son apparition. Elle es 
faite en tissu inusable, s a n s r e s s o r t d'acier, laissant 
loin derrière elle, tous les anciens bandages journellf-} 
ment app iqués. tle nouvel appareil maintient jour et nui. 
ila hernie quelles que soient les occupations des personne-
|qul la portent, les rendant aussi aptes a travailler que si 

Seul fevfesf : !. BARBRY, il, r. n Bois, Romain 
JntlrurfioiM < uugéet contre un timbre de O ti c. 

Seul d*/-—•-'" i Tourcoing : M. Henri l'EYS, b a n d a 
i a t e , " h K , r u e Uu C b l t e a u . 
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